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les lacs, et retardement dans
par suite des dommages souifert
ments affectés au transport, qui
des réparations. .

Les stocks en disponible su
(Albany) sont bien assortis. N
noter aucun changement dans n
doutes.

Les arrivages de bois à Chier
saison j usqu'à ce jour, sont do 7M
contre 660,804,00) pieds pouir 1
dje temîcps en 1871 ; les exlpéditi
pieds contre 397,849,000 pieds e

Les arrivages à Albany par 1
et Champlain pour la première s
temcbre ont été comme suit:

Pîbmeh-t Baadeux.
1872. 10.396.600 310
e71. 14,006,200 1,222

Des planches et valiges re
de pieds sont venus par le cital
300 par celui dle Champlain.

Les arrivages à Albany par l
et Champlain depcuis l'ouverture
tion au 8 Septembre, ont été Co

Planches. Bardeaux.
]872. 250,025.500 7,:167
1871. 210,872.100 22,102
Le fret de canal de Bu3nitlo à

$6.00 par mille pieds pour le pin
lu noyer, etc., d'Oswégo à Alb
mille pieds.

Les cotes des clos sont conm
Pin clair par 1000 pieds-......
do quatrième .do ......
dlo choisi do
do bon potr boites par M. - -
do conmun do dlo ....
(Io lambrissage do.
do Madriers, 10 pes. chaque..
do do do rebuts, do ..
do Planches. 10 lies. do
do do do rebuts, do -
do do 16 pieds, par M.
do do 12 pes. 16 pieds, Io.
do do 12 pes. 13 do do.
dco do 11 pes. (siding) tIo.
do do l a pes. choisi do.
dIo do 11 pes. commun do.
do do 1 pci. clo.
do do 1 pc. choisi doe.
do cdo I pcc. commun do.

Epinette planches............
do ucadliiers 11 pee. Chai.
dol do1 2 ", "
do Colombages, 2x4 "

Prleche planchles 4

do solives 4x( "
do do :3x4
do colombages 2x4
do madriers L pouces

Noyer noir hon par M........
Io pouces " .........

do " ........
Sycomore I ........

do 10 ........
Bois blanc pour chaises par M.

do 1 polce et épais
do "

Frécne hon
do seconde qualité

Chêne bon
do seconde qual"é

Cerisier bon
cu Commun

Merisier par M ...............
HIétre ...............
Tilleul ...............
Noyertendre "...............
Erable ...............
Maronnier "............. .
Bardeaux de pin blanchi par M.

do do 2e qualité
do do extra sciés
do do clair et sciés

Bardeaux de pin 3o qualit"
clo cèdre
do co mélé
do do No. 1
do prucehe

Lattes pruche
do épinette et pn

les expéditious
s par les bâti-
ont eu à subir

r notre place, MO'.\TlItL, JEUDI, 19 SEPT. 1872.
ous n'avous i LA NAVIGATION DU Sr. LAUI1EN'1.
os cotes prècé- La qtestiou de l' aélioratio n de la naviga-

Stion du St. Lautrent est une de celles qui inté.
go, pour cettego48,0 pou iette, resscnt et préocttpent davantage le commerce
6,4I88,000 pieds
e mtême espae canadiet. Elle est à la racine de tontes les
ons 253.657,000 autres, et l'on pett dire sans craite d'errer que
u 1871. le jour oit lu fletve sera parfaiteuent sûr entre
es canaux Erie Québec et Montréal, auctte concurrence ne
enaine de Sep- craindre.

.La Providence a placé le St. Larent entre

....... eux gras Etats et c a fait le moyen naturel

çue, 1,79UO( (d'1tirVer à la tner paur les auttrcs pays qu'il ar-
çcues, 11,797000
Erie, et 4,599,- rose et qu'il fertilise. Il piend sou origine et

il n'est quce la cotttinuation des grands lacs qcti
es canaux Erie séparent le Canada les Etats (le lOuest et il

de la tnaviga- arrose dans tolite sa longueur la provite de
aume suitt:

1)ocelles. Quélce et "'le gande partie de celle dOntario.
6,0241,2300 Nous savons cotbien la production agricole
7,968.900 dc ces régions est ittatuense et <le qcels dCvelo>

Albany est die Pements elle est stsceptible, quels besoins eu
et $7.25 pour occt les Etats <le l'Europe, et qcelles relations

any $4.00 poa avr tagecses pecarnt être développées entre

a suit : les (fttx contitetts.
5s 0 à 60 0(i Il ne stgit conc que de faeilite-, dttrc côté,
53 0- 55 00 la navigation (ic l'océan att port le plus avancé
48 00- 50 (t1 dans l'intérie-, et de l'actre, dctmener le pro-
2)8 0(-- 30 0a24 ot- .0 i dutitsacssi rapidement et sûretment quce posai-
24 00- 27 00t
53 00- 55 O bic at cctêcc0s Poitt à la rccccoc0te îles vcpetts

42- 46 océtuuictes.
28)- 32
128- :12 La «Natucre a voulu que Motntréal se trouv-ât

p24- lacéc à la tète tles eaux profondes du St. Lau
30 00- 32 0 rent et act pied tics capides. Sa position est
32 ()0- 33 E, îcériecre à celle clucteue autre ville de 'A-
30) 00- 31l 003.5 00- 37hf O ic ue et polirîtti assurer la sutprématie, il ccc
35 00- 37 00 -rqce
45 00- 4 C 0 fitctt qclc facil iter cans soct port la rencontre des
26 00- 29 (,0 produits et les vaisseaux destités l les trans-
32 u00- 34 00
43 00- 46 0 porter sur les macltésccropées.
2.1 00- 216;>0 Pont attindre le ptcmicr résultatles canaux

18- 19 cc St. Lacr-tt et le cantl Wellnd ont été
3- 37--- ') creutsés.- Les voyatat insccffisauLc il uccoccame-35- 37

1.1- 15 (icr le et l i qui Vottiaient
- 16 s'en p)révacloir, la législttture a décidé cie les

35 1; éltîgir et (le les creuseer dav.atttscgo att pr-ix de]:- 614 a131- 111 pilusitecrs cuilli r5 <le lottis
33- 34 Les travaux jugés essentiels par tes homes

70 00- 80 00
75 00- 78 00 conpétents vott être ettrepris et potssés avec
75 00- 78 00 vigceur, et ne manqueront pas (cecdonner les
3:3 00- 35 0( 0lecrestx résut bata qcc lOt est en droit latten-
30 00- 32 00
65 00- 70 00 dre. Su- ce poitt il t'y a pas (le divergence
38 00- 42 00 dopinio, et tout le tonde a été daccord sur
30 00-- 35 CIO litportance et la nécessité de les entrepren-
38 00- 42 00
25 00- '30 Wd
38 (0- 42 003 Il t'et est pi de t ême lorsqt'il s'git les
25 00- 30 (10 trvatx destittés à améliorer la navigation ou-
60 00- 70 0060 O0- 70 030 tre Mcontréacl et Qué~bec. L'oicposýitiutc plus ap.2 5 00- 30 00
25 00- 30 00 parente que réelle des ittérêts de ces ceux
22 00- 25 00 villes a causé et cacse encore nonbte de clcm-
2-2 00- :1o 30 cuités
40 00- 45 00
25 00- M0 0 Cela n'a pas emcc é pocrtant que le gon-

- 40 00 vernement ait entrepris et mené à bonne fin
8 00- 8 25 des ouvrages importants, ciais aujourd'hci re-
6 O0- 7 00 connus iuflsants.

- 6 25
4 50- 5 00 L
2 50-- 3 00 breux accidents arrivés d'tn0ée en année et

- 5 50 duraat la présente saisot mcme, que i le cIte-
4 00- 5 00 nal ni le port ic sont parfaitement sûrs.

- 3 00

3 00- 3 25 Uons entendots cbaqc jour formuler des
- 2 2.5 plaintes nombreuses, et par les pilotes, et par

2 50- U 75 les chambres de comlerce, et par les proprié-

taires de navires exposés à subir dos dommages
considérables. Des reproches extrêmement
graves o.t été formulés contre la commission
du livre et contre la Maison (le Trinité, aux-
quels ni l'une ni l'autre de ces organisations
n'a cru devoir ou pouvoir répondre. Nous
avons reçu sur ces divers sujets des reuseigne.
ments que nous croyons utile de communiquer
au commerce et au gouvernement dans l'espC.
rance qu'ils en feront leur profit. Nous avons
hésité longtemps, mais enfin, l'intérêt publie
doit passer avant les intérêts des individus, et
la question est trop grave pour la laisser en
suspens pour des considérations destime per-
sonnelle.

Disons de suite que les accidents dont le
commerce se plaint avec tant de raison, ont
leur source principale dans la manière dont les
travaux de creusement du lac St Pierre ont été
conduits.

L'histoire de cette entreprise serait très eu-
rieuse à counaitre, et nous espérons qu'un jour
elle sera écrite complètement. lIa attendant,
nous allons soulever un coin du voile qui l'a
cachée jusqu'ici.

Les travaux de creusement du Lac St. Pierre
ont été commencés en 1843, sous la direction du
Capt. Vaughcau. Il avait été résolu de creuser
d'un bout à l'autre du lac St. Pierre un chenal
droit d'une largeur et d'une profondeur unifor-
mues, en coupant la batture de St. François du
Lac. Une somme d'environ $325,000 fut dépen-
sée, puis l'entreprise fut abandonnée. Le plan
était excellent et aurait dû être poussé jusqu'au
bout ; mais quand quelques aunées plus tard,
les travaux furent repris, le Capct. Bell qui en
avait la direction, débuta par ne erreur qui
coùta à lat Province le sacrifice dles sommies dé-
pensées jusque là et qui détruisit pour toujours
l'espérance d'obtenir ni chenal et uine naviga-
tion sûre. Il plaça ses cure-moles au nord du
Ti-et (l la Fi ière-dut-Loup, ce qui l'obligea â
varier sa course vers Pest sud-est, et à couper
les bancs de la Rivière-clu-Loup, entrainant une
dépense considérable et obligeant à des travaux
beaucoup plus dispendieux. tout ec créant unc
chenal oblique.

Plus tard, le Capt. Bcrfl cédant à cle notm-
breuses et pressantes reprégentationis, se décida
à diriger sa course de manière à passer près nit
banc des Anglais, et à reprendre le tracé du
Capt. Vaughan, quand il mourut subitement.
Le Capt. Charles Armstrong lui succéda. Celui-
ci n'avait jamais été pilote et ne connaissait le
fleuve que comme capitaine de bateau à vapeur.
La confiance de l'lon. John Young et de la
commission lui fit attribuer une charge qu'il ne
pouvait remplir convenablement. Il exagéra
de suite les erreurs de son prédécesseur et au
lieu de pousser le chenal vers la pointe nord ou
sud du Banc des Anglais, il le dirigea plus au

nord même que le phare de la Pointe du Lac,
et sans consulter la Trinité, il transporta le
phare plus au nord. et dirigea le chennl droit
dans cette nouvelle direction. A Yamachiche,
il poussa le chenal plus bas que l'ancienne tra-
verse, et coupa une batture. tellement considé-
rable qu'il lui fallut travailler deux ans pour
donner au chenal la profondeur d'eau qu'il avait
ailleurs. Il lui fit ensuite faire un brusque dé-
tour, de manière à le diriger vers le sud sud-
est, la nouvelle direction formant presqu'un an-
gle droit avec la première, pour rejoindre le
chenal passant au sud de la batture au fer.

Un fait authentique dont les témoins vivent
encore donnera une idée de la manière dont le


